
De 'tous les genres de perfectionnement, e.g'ést la.électio
bien entendue qui a réuasi à'ddàner: 1 .lus aùd 'nonbre d
racesremarquautbles par .abondance et' laqualté de leurs produit'
entre les matins des anéiorateuah sile C'est 1ussla nélhod
la plus purai cable pir l'industrie partculière.

Toutes nos raies, locales, dans les espèces chevaline,' bovin
ovine (moutonsy eV porcimîe p'sdent, a côté de nombreu dé
faut., quelques qualités précieuses et le germe d'excellentes.ap
titudes.quu'il serait très-fcile le fixer. dans ces 'races' pour lie
que leur possesseur eût quelque intelligence de l'amélioration. p'a
la sélection.

Ainsi nés chevaux c inadienq' possèdent des qualités réelle
qu'ils perdltnt souvent souts I'mflumnce (u éroisemenut '; mai, q u

l leciiteur 'omerver'at daun"toue.letur' iitegrite. Ils.sonu
réiubles au t-i ral ýiies da ns le besoiu d'une confomatio

gn'iéralimnent régulière. lorsque lm -r éducation a été un peu

.soignée el sont très-riustiques. Mai% à côté de ces qualités pré-
ciu"auses. ils ont le grave défaut de nanqur de, voluine et de

poids. Eh ! hiien, ces'anianaux, tels'ii sonu, pounyn:it rece-

voir mumue amélioration très-Lai'ile en' geïnit i peu le régiinea

el en emnployalt debons rpr oducteus lis 'i la rac e méme

et par n' ntfliii s:lits avoir recoutr3 au sang-de reproducteurs
importés à grand I*raius.

Générabli-mnt la raue chevaline canadienne ne reçoit pas aà

nourriture qui lui convient Ila: mieux. C 'est dans le jeune e
ir rtout il te la puirci inOnie prèside~en tu;îï ee i s ali ne mît

tion et on nie ctinuteun-e à Ie bien nuurrir q ue lorslu'ia n'atitint
deuux a troi.n C'. eemuamière 'd'augir est vicieuse. L'anuiinaj
noturri pauvremut dans.les premières phases de sa vie amt reçoit

¡as lésiubsta'nce.uécs.ssaire' an dév lopie nent'conver ble de
ses orgaue it erd 'as la taille qu'il piomettait. Ue li-

nntation ab'ondte composée surtout. de ''foii' t ec ines,
strtout de carottes. aura u effet tout coutraire. Nous admet-
tons que .inotre chi'al est o dinaiment bien io'u-ri '!orsuu'il est

parvenu à l'age adulte et à cela nous tue trououu-nem à redire
muais nous votulrious convaincre vins lecteuu quue l'alimneintatioî'dys
poulains est défectmaeuuse etaque l'état de souffra~ice darns lequel
leur premier âne s'est iiassé les¯ emspêche de roitre et exerce
ensuite son influe'e sur totut le reste 'de leur: vie.

D'après les ptrinipes quue 'nous avons posé. lùs.haut, on peuti
former aueè lu cheval caùaudieni, 'u inoyeri de« la sélectioi a'c-

cotipiagée d'unme nourriture et'd'ur' traitemut apiuropriés, uile
sonus-race degros trait et unie sous-race de trait léger.

La généralité ules stjils dans cetle race appartient au gros
trait et dans re cas l'amélioiatinin m'auul a pour but que d'aug-
menteu lu taille et le vólune des individus. M ai. en même temps,
ceituins cfievaux sont remiuarqtuaubles par leur rapidité, et cette
qualité encore à' l'état de gerne ou mieux exceptiinnelle dais
la race petit cependant étue propagée et devenir héréditaire

dans une sous- race canadienne si on en sentait le. besoii.

Dans le premnier cais, lu sélection se fera en choisissant le

préféeuce les reproduéteurs ls jlis remarquables' par leur vo-

luine, leur bonnte conformation et léÛr force. De plus li 'nourri-

ture devra rre l'o rapport avec le bu't déiiré i c'est'dire
qu'elle devra onsre plutôt aboundante alule riche, coi isistetr par ex -

mp (l, de foin et de raiciines et trèSpeu d'avoinê*'juï1 u'a ce que
'aiinail alit attint l'âge d'adulte ; car alors son corps'a à peu

piés atteint tout son développemnent,et d'ailleurs le sujet, devant

ravailler dûremueit, put et doit même recevoir tane alimenta-

lion cali able de liui faire supporter lesfatigmes des grostravaux,
et les grains seuls peuvent atteindre ce resultat,"Ipuisqui'ilslcoi-
tiennent' sous tut Volume Moindre, une plus'forte pro portion de

substanucs nutritives.'

S'agitil, at contraire, de créer une race 'de trait légr

faudra choisii' pour. reproducteurs les animaux les plus a'ràides

n dela race et leur donne s q leurs produits une alin
é talion plus- riche que voum fineuse afin 'de ormer des anima1s, plus corses commie l'on dit dans le angage ordinaire.es gra
e ~~toôt I'avoirie, ntdans ce tasi très-u sat. et is dev

cpnstitisrune artie inportante de la ration des poulains méie
e. dans leur jeue âge

- Par les mnmes moyens, on petit améliorer-notre race bovine,et
- tous les autres:ninaux de la frme On peut pr exemple, créer
u uie race laitière, une sous-ràre de bouchierie',et ine autre spé.r cialèmnent affectée au travail. Le cultivateur canadien a sous la

omain tous les'mtériaux capables de lui asse'urer le sdicè etil
, n'a qgeI bar-a deiicix. Vais de ces trois spécialités, la

preiière u.t la lus f be btir e a parce que leseu vachE,
t canaudi-nues sonit naturellent bonne. lpiiières et recorninan.
n daibles, nIwéntrtl pour la richesse. e leur ait.
i L'iuni-Jiorateur ut a odnc, dan;ce c'a. qge.deux;choses à laire:

tidsntitner.aie notil riti ne appropriée es c ioii pot rprodctio
e., Inle res viù.-hs laitières yi p6urra trouver. dans la race,
et des in. autntiqlemt'ent reconuttîs commetant.nés de .
nielle. remnirqu iles par la piaite et 'la richessede.,leur lait.

Avec eeliment. dleuè tott cultivatemr intelligent et bon
observateur obtiei'lira.des é t'ats très-satisfaisants Les noia-
breuses occmpatons de s' culture ne lim'p'er'ettFônt .pe it-tre
pas de pousser le laerfectiineent dans ces dern'res linites;
diuuis il aira toujours pour le trouble qu' il s est donné : s'il a tra-
vaillé liiiteñiPilutIra un cclièr -nlrqiiieirj¯ili' iöïruiri
sa ma rte apielioratrice'iin lant peu d anras eulement sou
suér-s sera' mnoindre.

La ciéatinit d'iite snus-race de boucherie avec notre race
bovine imigène sera plidifficile ci demaidLra.pi de teinps,
pairce quade les premiers éléments de Fete création n extet que
par excviiin. La généralité des sujet. dans la race est surtout
propre à l production du hu, et Ies mnividi remaruables par
matne co formatiota ii annce uie grande, facilite à' eigraiser

souttr''rare. Alors le' triiv'il irà plis•long, tiiitue d'apré
lesý principes dléjà" énoncés. -gttavitne igiirà" làngtïnps nèi sens
cmntra'ire dit but que' l'on veut attindreCe n'est nqi prpl-
sieurs générations que' les siujets.àiuront' acquis- une constarce
stmilf-ante' pourque ' on puisseq n'i"ntrevoir'l lsbéfèQ. Ajol.
tot que la'création des rces de' boûèhe ste toSti e est'on-
siderül belrnuet 'aidée pûrIe' traitemnt êdt' la'n'oairriture'. Par le
st-nI fuit que le.srimoiduauinuijets' seronit niini~ oôurris 'què 'leurs
parenuti, il puibendiont une taille. pls parfai te et Iiàe'menùilleure
cotïfotintîionî............

'L'inifluienuce de alimentation peut nêne tre tnie ai' premier
rang; et ellh doit' agir star les pruiiieis imitcnietits 'de la''ie dit
sujet. 'La vache idant' a gestation 'ddit recevoir:une nourri-
laire copieuse ; non pais pour l'eigraisser ce seraiF un mauvais
:dI cul, inais pour qu'elle se maintiéiuine 'conslaniineit 'datis un

état moyen d'mib.os'point : en bon état cormnihe' ou 'dit.
Nous sommeinËî entrés ici; danius touis ces' détails, arm de imion-

trer le côté prati.que des principes généraux que ilous avonuus fait
connaître dan, ns preellntes e-auu.e'ies. Il 'tait n'ecssaire glue
ces principes ¯u'»tit coniais; maisil n'étt'pus' sams'utilité de
faire voir la inanière de les appliquer et dans ce but, ntlous'açon
pris pour exemple l'espèce chevaline.et l'esèce bovme pays.
Quant aux porcs et aux moutons, leur anAlioration rep;ose sur
les 'inimes lriucipes.' D'ailleurs,' ei parlaint de chaque esptèce eu

pariculier nous entrerons dans de plus amnples"détailsenucore, et
nos lécteurs y"perdrontrien.' (A continuer.)

REUIREVUE 'I)E LA SEMAINE"'"
Nous' n'avons encoré' rien dit de l'flaire'Guiborditi fit

depuis p'assblement 'longtems raid bruit à îMönitr6ial, et qui
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